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Chambre suisse de l'horlogerie 

L'assemblée générale annuelle de la 
Chambre suisse de l'Horlogerie a lieu au­
jourd'hui même, dans l'ancienne salle du 
Grand Conseil, à Neuchatel. 

Nous voyons ligurer à l'ordre du jour 
de celle réunion les questions d'actualité 
suivantes : Hausse des verres de montres. 
Relèvement du prix de vente des montres 
de fabrication suisse. Exposition univer­
selle de Liège. : — 

Information 

Les intéressés peuvent demander des 
renseignements sur la maison 

Club Watch Company 
Directeur: Richard Johnson 

fiS, Dongola Road, Tottenham, L o n d r e s , 
au Secrélaiiargénéral de la Chambre can­
tonale du Commerce, àjla Chaux-de-Fonds. 

A propos de la hausse des verres 
de montres 

Généralement, les fournisseurs d'un ar­
ticle quelconque se contentent de le livrer 
et d'en réclamer le paiement. Il était donné 
à la « Société des fabriques de verres de 
montres réunies» de changer tout cela. 

Cette société qui s'est récemment distin­
guée par la hausse énorme, faite sans au­
cun avertissement, préalable, des verres de 
montres, vient de compléter son coup 
d'audace par une mesure inouïe autant 
qu'inusitée. 

Dans un [style d'une sécheresse que la 
correspondance commerciale ne comporte 
pas et que la'polilesse la plus élémentaire 
réprouvé,"ellejavisejcerlaine catégorie de ses 
preneurs^qn'elle^n'exéculera leurs ordres 
qu'autant qu'ils 'seront accompagnés du 
nom du client auquel ils sont destinés 
co ' qu i signifie: livrez-nous les noms et 
adresses de vos clients, afin que nous puis­
sions les"servir!direclemcnt el nous passer 
de votre intermédiaire. 

C'est toul defrmême un [peu raide et il 
faut espérer qu'on trouvera le moyen de 
se passer de ces singuliers commerçants. 

Congrès international 
d'expansion économique mondiale * 

Le gouvernement belge a décidé qu'un 
tel congrès se tiendra à Möns, le 24 sep­
tembre I'JOü. Le congrès comprendra les 
six sections suivantes : 

Section I. — Enseignement. 

1. L'expansion d'économie; dans l'enseigne­
ment primaire; 

2. L'expansion-économique dans l'enseigne­
ment moyen ; 

3. L'expansion économique dans l'enseigne­
ment supérieur. 

Section II. — Slalislif/ue. 

1. Sources de renseignements eL bases d'ap­
préciation ; 

2. Méthodes à préconiser pour l'établissement 
des stalisliques ; 

3. Constatations utiles. 

Section III. — Politique économique et 
douanière. 

1. Avantages et inconvénients des groupements 
d'intérêts: 

2. Mesures destinées à prévenir les excès de la 
concurrence- internationale : 

3. Questions spéciales. 

Section IV. — Marine. 

1. Matières pouvant donner lieu à des ententes 
internationales; 

2. Enseignements à tirer de l'histoire el de 
l'exemple des différents peuples; 

3. Mesures propres à favoriser le développe­
ment de la marine et questions spéciales. 

Section V. — Expansion civilisatrice vers les 
pays neufs 

1. Moyens de nature à provoquer cl à faciliter 
l'expansion civilisatrice; 

2. Recommandations pratiques quant à l'orga­
nisation el la réalisation de missions et explora-
lions dans les pays neufs; 

3. Questions concernant la situation matérielle 
et morale des agents coloniaux el questions spé­
ciales. 

Seclion VI. — Moyens et agents d'expansion. 

1. Rôle de l'initiative privée; 
2. Comment les pouvoirs publics peuvent en 

cerlains cas encourager utilement l'initiative 
privée ; 

3. Dans quelle mesure doit se produire l'ac­
tion directe des Gouvernements elde leurs agents 
officiels. 

Les Administrations des douanes et des 
postes et leur concours au Bureau fédéral 

des matières d'or et d'argent 

Le rapport du Département fédéral du 
Commerce sur sa gestion en 1U04, contient 
ce qui suit : 

«A teneur de la loi fédérale du 2IJ dé­
cembre 1880, soil de l'instruction y relative 
du 1e r novembre 1882, les Administrations 
des douanes et des postes doivent prêter 
leur concours au Bureau fédéral pour le 
contrôle et la garantie du titre des ouvra­
ges d'or et d'argent, en ce qui concerne 
l'importation el l'exportation de l'horloge­
rie et de la bijouterie. 

«Les rapports entre ces trois Adminis­
trations n'étaient réglés jusqu'ici (pie par 
les prescriptions de la loi el des ins­
tructions concernant celte matière ; mais 
ces prescriptions n'étaient pas réunies de 
manière «à permettre d'tMi apprécier l'cm-
semble: elles se trouvaient éparses dims 
un certain nombre d'articles et parmi 
d'autres prescriptions. Pendant l'exercice 
écoulé, à la suite de diverses observations 
qu'il avail faites au sujet du commerce des 
objets d'or et d'argent, le Bureau ,fédéral 
de contrôle proposa de réunir les prescrip­
tions dont il sagit. 

« Les trois Administrations intéressées 
ayant conféré entre elles, élaborèrent, pour 
le contrôle à l'importation et à l'exporta­
tion des ouvrages d'or et d'argent, au rfc-
glemenl qui fut adopté le 25 juillet 1004 et 
mis en vigueur le 1e ' août de la même an­
née. En outre, un arrangement spécial in­
tervint entre l'Administration des douanes 
el le Bureau fédéral de contrôle; des ouvra­
ges d'or el d'argent, au sujet du mouve­
ment de ces articles par Bàle, en raison 
du l'ait qu'un contrôleur du Bureau fédéral 
réside en permanence sur ce point de la 
frontière, ce qui n'est pas le cas dans les 
autres bureaux de douane. Cet arrangement 
spécial est également appliqué depuis le 
Ie ' août 1904.» 
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Responsabilité des gens de loi 

Le rapport sur l'exercice de l'année 1U04, 
de l'Union suisse pour la sauvegarde des 
crédits, à Genève, contient l'inléressanl 
chapitre suivant sur celle question: 

«Après avoir parlé de tant de causes de 
perles et procès, nous dirons ici en pas-
saut qu 'une des garanties les plus effec-
lives qu'on pourrait donner au public eon-
Ire les procès mal engagés au point de vue 
du droit et les frais inutiles qui en résul­
tent pour le profit-(les gens de loi, ce 
serait d'admettre, et d'inscrire expressé­
ment en bonne et visible place dans le 
futur Code civil ,el dans le Code des obli­
gations revisé, la responsabilité des avo­
cats et des notaires quand ils ont fourvoyé 
leur client; nous disons dans les deux 
codes, et non point dans une loi de procé­
dure ; car une loi de procédure, qui doit 
contenir non pas l'énoncé des droits, mais 
seulement le mode de faire valoir les droits, 
ne donne qu'une publicité restreinte, ne 
dépassant pas les cercles professionnels 
juridiques. 

« L'effet pratique immédiat d'une telle 
responsabilité serait de rendre plus cir­
conspects des gens de loi: ils y regarde­
raient à plusieurs fois, avant d'embarquer 
leur client dans une a liai ré douteuse, car 
ils n'auraient d'intérêt à introduire l'affaire 
qu'en, ayant une belle perspective de la ga­
gner; il ne resterait bientôt en lice (pie les 
avocats les plus capables et offrant aussi 
les plus fortes garanties matérielles; les 
autres ne pourraient travailler (pie sous la 
direction et la garantie des premiers, et ce 
serait une cxcellerile école de travail et de 
responsabilité; mais le gain véritable .ne 
serait pas encore la sauvegarde ainsi obte­
nue par le public, si inappréciable que fût 
déjà ce gain; le grand bienfait, d'impor­
tance vraiment nationale, serait de mettre 
l'intérêt des gens de loi d'accord avec l'in­
térêt public; actuellement, il est diamétra­
lement opposé; plus les lois sont mal faites, 
confuses, contrcdicloir.es, plus cela l'ail le 
profit des professionnels du droit, qui ont 
un inlérèl positif à celte législation défec­
tueuse, ou qui, tout au moins, étant irres­
ponsables, n'ont pas d'intérêt à une légis­
lation meilleure. 

« Sitôt la responsabilité effective établie, 
l'intérêt de ces professionnels change, et 
devient identique à celui du public; un 
nouvel article du code faisant tomber en 
dernière analyse sur eux, et non plus sur 
leur client, la responsabilité des procès 
mal engagés, les professionnels du droit 
deviennent aussitôt les plus ardents prota­
gonistes des lois cohérentes, claires cl 
simples, des changements et des abroga­
tions nécessaires. Kl comme eux seuls sonl 
suffisamment familiers avec les lois pour 
pouvoir s'occuper en permanence et avec 
fruit de leur perléclionnemenl, on obtien­
dra ainsi en 1res peu de temps les amélio­
rations qui jusqu'ici ne s'cspaeenl.que sur 
de longues années, et qui encore se trou­
vent après coup trop souvent fictives. 

«Ceux qui consultent les recueils d'ar­
rêts de nos tribunaux ne seront point sur­
pris de l'opinion (pie nous venons de ma­
nifester, car il s'y trouve (dans les arrêts 
du Tribunal fédéral) de dures remarques à 
l'adresses des juristes qui engagent à tort 
et à travers leurs clients-dans des aven­
tures qu'une science plus certaine, ou une | 
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responsabilité plus effective, aurait fait 
éviter. » 

Visite d'amis 

L'un de nos correspondants de Londres, 
nous écrit (pie nous pouvons nous atten­
dre a la visile d'un certain nombre d'hor­
logers anglais, qui tiennent à être intro­
duits dans nos manufactures. On pense 
qu'ail nombre de ces horlogers, se glisse­
ront bien quelques techniciens et mécani­
ciens. Attention. 

Congrès postal et réformes 

Les Etats de l'Union poslule ont, sans doulo, 
eu le sentiment qu'il ne convenait pas d'ajourner 
iridefinilivemenl, la discussion des réformes pos­
tales qui, en vertu d'une disposition expresse, 
doil avoir lieu au moins tous les cinq ans. Or, il 
s'est écoulé près de huit ans depuis le dernier 
Congrès postal universel (Vabhinglon, mai 1S97). 
Aussi le Conseil fédéral n-l-il prié, au nom des 
Etals de l'Union postale, le gouvernement italien, 
qui s'csl chargé d'organiser à Rome le prochain 
Congrès, de vouloir en bien fixer la dale approxi­
mative. Il résulte de la réponse parvenue à 
Berne que le Guiigrès sera probablement convo­
qué pour l'automne prochain déjà. 

Les Chambres de commerce suisses et autres 
associations intéressées ont fait parvenir à l'au­
torité fédérale, par l'intermédiaire du Yororl de 
l'Union suisse du Commerce el do l'industrie, les 
propositions de réformes reconnues nécessaires 
ou utiles dans les relations postales internatio­
nales. Parmi les améliorations demandées par la 
Chambre de commerce de Genève, le « Bulletin 
commercial» relève les suivantes: 

Elévalion à 20 grammes du poids des lettres 
simples el affranchissement à raison de 25 centi­
mes par '20 grammes. 

Prélèvement du port manquant, sans aucune 
surtaxe, pour les objets de correspondance insuf­
fisamment affranchis. 

Elévation à 500 grammes de la limite de poids 
pour les échantillons sans valeur. 

Obligation pour tous les pays de l'Union d'ac­
cepter les envois contre remboursement. 

Introduction du service des mandats de poste 
dans tous les pays de l'Union postale. 

Fixation de la taxe des mandats postaux inter­
nationaux à 25 centimes par 50 francs. 

Elévalion à 5 kilos au minimum pour tous les 
pays de l'Union de la limite de poids des colis 
postaux. 

Unification des dispositions concernant les dé­
clarations de douane pour les colis postaux. 

Admission des colis postaux avec rembourse­
ment dans tous le- pays de l'Union. 

Obligation pour les bureaux deslinaires de 
tous les pays d'avertir le bureau d'expédition, 
au plus tard dans les huit joursqui suivront l'ar­
rivée d'un colis, do l'impossibilité de la remise 
au destinaire. 

Fixation pour les colis postaux d'un délai de 
livraison dans les pays qui n'en ont pas (notam­
ment en France). 

Introduction des mandats de recouvrement 
dans les pays qui ne les ont pas encore. 

Admission d'envois avec valeur déclarée dans 
tous les pays de l'Union. 

Plusieurs de ces demandes ont été présentées 
non feulement au gouvernement suisse, mais 
aussi aux principaux Etats de l'Union postale 
par les Chambres de commerce les plus impor­
tantes de l'étranger. 

La douane française 
jugée par un français 

Du Moniteur de la bijouterie et de l'hor­
logerie : 

Je me suis permis- récemment de traiter de 
«charabia» le texte du nouveau tarif do douane 
de. la grosse horlogerie. .le voudrais revenir 
aujourd'hui sur cette question de la Douane qui 
intéresse sérieusement la corporation horlogére 
el auquel on n'accorde pas assez d'importance. 

La Douane, institulion qui a remplacé avanta­
geusement pour le fisc les anciennes barrières 
provinciales fonctionne, chacun le sait, avec une 

rudesse, une absence de doiglé vraiment extra­
ordinaire. El les histoires qu'on raconle dans les 
journaux au sujet de ses chinoiseries el de son 
manque d'égards pour les gens et les choses 
sont légendaires. Mais si ces histoires revêtent 
généralement, sous la plume du journaliste, une 
forme [humoristique el hilarante, elles sont loin 
d'exciter une douce guité chez ceux qui sonl 
journellement victimes des tracasseries de MM. 
les préposés à l'entrée et à la sortie des mar­
chandises. 

Les tarifs et désignalions de la Douane sonl 
presque toujours volontairement obscurs. L'obs­
curité esl un filet qui permet à l'employé avisé 
de baptiser tel objet de tel ou lel nom suivant 
que le nom imposé sera plus ou moins lucratif 
pour Monseigneur l'Etal. Faire passer un article 
qui, régulièrement, devrait payer 2 francs pour 
un article payant i- francs, c'est une bonne furec 
jouée à l'importateur, et puis, cela possède par 
surcroit l'avantage de signaler le laxateur ingé­
nieux à l'atlention des supérieurs qui onl en 
main son avancement. 

Je veux vous citer un exemple démonlranl 
nettement ce que j'avance. 

Une importante fabrique parisienne introduit 
en France des tubes en métal nickelé, à l'une 
des extrémités desquels sonl percés deux trous 
servant au passage d'une ficelle de suspension. 
Ces lubes, magnifiquement sonores servent de 
cloches dans les horloges. 

On les l'ail venir de l'étranger, lout simple­
ment parce qu'en France, on n'en trouve pas. 

La première fois que le fabricant eut à faire 
une déclaration au bureau de la gare, il fui très 
embarrassé. Le tarif des'douanes étant muet sur 
l'article, à quel numéro fallait-il rattacher le 
produit? On envoya un employé qui, après avoir 
consulté le Bollin, déclara que ces tubes étaient 
tout simplement des tubes! 

— Ça, des lubes! Nous vous moquez de l'Ad­
ministration, déclara sévèrement Monsieur l'ins­
pecteur ou le sous-inspecteur. Les tubes n'ont 
pas de trous. Vous faites une fausse déclaration. 
Votre cas est grave ! 

— Alors, Monsieur, ayez l'obligeance de m'in-
diquer ce que je dois déclarer. 

— Monsieur, ça ne me regarde pus. La seule 
chose qui me regarde c'esl que vous venez de 
faire une fausse déclaration cl que votre affaire 
esl claire. 

L'employé s'en fut, sans avoir pu adoucir 
l'irascible agenl. L'affuise s'arrangea pourlanl et 
il fut convenu que désormais les lubes en ques­
tion seraient qualifiés sur les déclarations de 
gongs pour sonnerie. 

Cela marcha bien pendant quelques années. 
Puis, un beau jour, le fabricant reçut avis qu'un,-
procès-verbal venait de lui cire fait pour, fausse • 
déclaration, les lubes qu'il déclarait comme 
« gongs pour sonnerie » n'étant pas des gongs 
mais bien des tubes en métal nickelé! 

Celle fois il n'y eut pas d'arrangement possible. 
Il fallut aller jusqu'au ministre cl ce n'est qu'au 
bout de longs mois qu'une décision définitive 
intervint restituant au fabricant son amende 
el décidant que les tubes sonores resteraient 
«gongs» comme auparavant! 

Et maintenant voulez-vous savoir pourquoi 
l'Administration avait voulu qualifier de labe ce 
qu'elle avait d'abord dénommé gong? C'est très 
simple. 

Comme gong, un tube payait trois francs 
quelque fut son poids. Comme labe nickelé, il 
payait i fr. le kilo. Tant que les lubes importés 
par le fabricant furent inférieurs en poids à 
3 kilos, l'Administration avait intérêt à taxer le 
gong à 3 fr. Le jour où elle se trouva en pré­
sence d'un lube de plus de 3 kilos, elle eut un 
intérêt contraire. D'où son changement de déno­
mination. 

Pourquoi l'Administration linil-ellc par avoir 
tort devant le ministre? Tout simplement parce 
que le fabricant fil observer que, du moment 
qu'on larifiait au kilo, on avait pendant des 
années perçu en trop en percevant 3 fr. sur 
chaque déclaration de lube inférieure à 3 kilos! 

Les trop perçus se trouvant supérieurs aux 
moins perçus l'intérêt définitif de l'administra-
lion était de céder. El elle céda. 

Mais franchement ne trouvez-vous pas que 
celle singerie de Gorenllot manque un peu de 
dignité dans un pays qu'on n'hésile pas encore 
à qualifier de « grands pays '. » 

il ne semble pourlanl pas que nous soyons à 
la veille de remplacer cette obscurité traîtresse 
et caverneuse par la clarlé et la précision. 

Pour s'en convaincre il n'y a qu'à essayer de 
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comprendre la rédaction des nouveaux articles 
504 el 504 bis, du tarif homologué et promulgué 
le 20 juillet 1904. 

Le Ö04 parle « en général de tous les mouve-
« menls dits d'horlogerie autres que ceux des 
« montres, complets ou incomplets sans moteur 
« ou pourvus d'un moteur ou d'un système 
« moteur quelconque! » 

Le 504 bis s'étend avec complaisance sur « les 
« horloges et pendules de lout genre à poser ou 
« à suspendre, quel qu'en soit le moteur, y com-
c< pris les horloges en bois! ! » 

Du moment que « lous les "mouvements dits 
« d'horlogerie autres que ceux des montres 
« complets ou incomplets » sont taxés au 504, 
n'était-il pas absolument inutile de faire un 504 
bis pour y énumôrer deux ou trois espèces de 
ces mouvements? 

El pourquoi aller copier des litres dans des 
catalogues de la Forêt noire nu lieu de se con­
tenter de mois et de dénominations françaises? 
Qu'est-ce qu'une pendule à poser, une pendule à 
suspendre, une horloge en bois? 

J'ignore qui Ton à consulté pour établir une 
nomenclature aussi 'misérable, mais je ne crois 
pas que le personnage qui a pondu celte, enume­
ration hispano-saxonne ait jamais chance de 
recueillir une voix à l'Académie française. 

Certes on ne demande pas que le tarif des 
douanes soit un imrccau de lilléralure pouvant 
porter la signature de M. Brunetiôre, mais au 
moins pourrait-on souhaiter que, destiné a être 
consulté par des Français, il soit écrit en fran­
çais et au moins compréhensible pour ceux qui 
ont reçu de l'Rlat la peau d'àne de bach'lier ! 

Il est vrai que dans ce cas, la douane encaisse­
rait peut-être moins. Et-'.la douane est l'aile pour 
encaisser l'argent français et non pas pour faire 
des applications de la grammaire et de 11 syn­
taxe. L. RKVKRCHOX. 

Breve t s d ' invention . : 
is-.-;~vr Horlogerie et Bijouterie 

LISTE DES BREVETS ENREGISTRAS 
EiircglMtt'ciiicHt.«. 

CI. G-t,.n" 31-773. 1(> juin 1004, (Th. p. — Méca­

nisme de remontoir cl de mise à l 'huirc. — 
Louis Albert Monier-Schneider, fabricant, 
35, RueDufour, Bienne (Suisse). Mandataires: 
Nœgéli & C", Berne. 

Cl. G4, n" 31774. 13 juillet 1904, 3'/,• h. p . — 
Montre remontoir dont on peut déplacer la ra-
quelle depuis la couronne. — Adolphe Feil-
c/ce, Weimarerslrasse 18, Charlollenburg (Al­
lemagne). Mandataire : C. Hanslin &C", Berne. 

Cl. (ï't, n" 31775. 25 août 1904. 7 3/. h. p. — Ca­
dran de montre. — Charles Jeannin, émail-
leur. La Perrière(Suissp). Mandataire: A. Ma-
Ihey-Doret, Chaux-de-Fonds. 

Cl. (14, n" 31770. 9 septembre 1904, G 7 ' h. p. — 
Perfectionnement à l'échappement des mon­
tres. — L.Jacot, fabricant d'horlogerie, York 
Terrace, Hockley Hill, Birmingham (Grande-
Bretagne). — Mandataire: A. Malhey-Dorel, 
Chaux-de-Fonds. 

Cl. G4, n" 31777. 14 septembre 1901-, 8 h. p. — 
Nouveau mécanisme de chronographe totalisa­
teur. — Georges Ma^rin Grandjean. direc­
teur de l'ancienne fabrique Vacheron & Cons­
tantin société anonyme, Genève (Suisse). Man­
dataires: Herren & Guérchel, Genève. 

Cl. 64, n"31778. 1(5 septembre 4904, 7 ' / ' h. p. — 
Mouvement de montre.. — A*. Silbermann. 
fabricant "d'horlogerie, B i n Serre. 

\ . Mu-Chaux de-Fonds (Suisse). Mandatai] 
Ihcy-Dorel, Chaux-de-Fonds. 

Cl. G4, n" 31779. 30 septembre 1904, G h. p."'— 
Mouvement de monlro-révci!, perfectionné. — 
Société d'horlogerie de Langendorf, Lan-
gendorf (Soleure, Suisse). Mandataire :. Goltl'r. 
Furrer, Bienne. . , 

CL'.O't, n" 3I7SO. 5 octobre1 1904, 7 ' / , h. p. — 
Mouvement de montre. — Société Anonyme 
V " Ch.-Léon Scliniid& C"'. Chaux-de-Fonds 
(Suis*«')- Mandataire: A. Malhey-Dorcf, Cliaux-
de-Fonds'. 

Cl. G4, n" 317S1. ;7 octobre 1904, 7'/a h. p. — 
Mouvement de montre réveil. — L. Sandoz-
Vaille, fabricant d'horlogerie, Loele (Suisse). 
Mandataire: A. Matli-y- Porcl. Chaux -de-
Fonds. 

Cl. G4, n" 31782. 7 octobre 190jp, 7'/-; h. p. — 
Montre. — Otto Graef, fab'icanl d'horloge­
rie, 13, Bue de. la Serre, Chaux-de-Ponds 
(Suisse) Mandataire: A. Malhey-Dorel, Chaux-
de-Fonds. 

Cl. 04, n" 31783. 16 detribre 1934. 12 b. m. — 
Mécanisme de remontoir et r"e nrse à l'heure. 
— Charles Glauser, fabricant d'horlogerie, 
9, Chemin des Sapins, Locle (Suisse). Manda­
taire: A. Malhey-Boret, Chaux-dr-Fouds. 

Cl. 04, n" 31784. 19 oclubre 1904. 7 h. p. — 
Montre pnur sports. — Henri- Onésime Slatif-
fer, fabricant d'horlogerie, Ponls-dc-Mariel 
(Suisse). Mandataire: A. Maihey-Doret, Chiux-
de-Fonds. 

Cl. G4, n" 31785. 22 octobre 1904, G"/) h. p. — 
Mécanisme de remontoir et de mise à l'heure. 
— Henri Sandoz, Tavannes (Suisse). Man­
dataire: A. Malhev-Dorcl, Chaux-de-Fonds. 

Cl. 64, n" 3178G. 12 février 1905, 8 h. p. — Mou­
vement de mui t re . — Emile Hübscher, hor­
loger, 24, Rue du Gri irerr-r-Chaux dc-i'onds 
(Suisse). Mandataire : A. Malh''y*L)orcl, Chaux-
de-Fonds. 

Cl. 05, n" 31787. 14 juillet 190.4. <> h; p*,— Appa­
reil d'horlogerie. — A.-PaaLJapj*, ingénieur, 
Seloncouri (Doûb-, France). Mandataire: A. 
Riller, Bale. 

Cl. 05, n° 31788. S Octobre, 1904, 43/î liï p. — 
Innovation avec mouvements à pendule. — 
Théodore Lochbriintw'r, . horloger ,f Berne 
(Suisse). \ -.-- y 

CL 05. n" 31780. 8 octobre 1904, '4*/r"h. p. — 
Tige, d'ancre avec fourelielle pour mouvement 
à pendule. — Théodore Lochbrnnner, hor­
loger. Berne (Suisse). ',' , x ' 

Gl, 05, n" 31790. 22 octobre 1904, 4 7 . li^ p. — 
Echappement à ancre à repos. — Théodore 
Lochbrunner, horloger, Berne (Suisse). 

Cote de l 'argent 
{tu 20 Avril iQo5 

w-içenl fin en grenai l les . . fr. 100. — le ki lr . 
A r g e n t fin l a m i n é , devant servir debase pour 

le calcul des titres de l'argent des boites de 
montres . . . . . . . . fr. 102 — le kilo. 

Change sur Paris fr. IOO.KV/J 

G r a n d P r i x Exposition universelle de Paris 1900 

P A U L D I T I 9 H E I M 
Fabr ique d'Horlogerie 

i l , Rue de la Paix, à I..« C lumx- i l e -Po i i i l« 
Assortiment très complet en montres décorées et montres bijoux 

MONTRES UNIES POUR DAMES 
- '- -', - (H lad C] Chronomètres de poche f-'0."i 

Chronomètres de bord (Deck Watches) 
. .'• . -35 Récompenses de 1" ordre dans dernières Exposition* "t Prix généraux 
de iSftj,,jfiyS, lyoi, iyo'j, aux Concours de Chronomètres de t'Observatoire astronomique. 

Fabripe d'horlogerie poor tons pays 

RIAT & H I N T Z Y 
P o r r e n t r u y (Suisse) 

Successeurs de E. Roussel-Galle, 
maison l'ondée en 1861 

Spécialités de montres à clefs et remontoirs 
e n t o u t e g r a n d e u r , a n c r e e t c y l i n d r e 

H o r l o g e r i e s o i g n é e e t d e c o n f i a n c e 
II 9908 3 Echantillons sur demande. 943 

Grande nouveauté 
BREVET * N° 31195 

Cadrans bosses concaves de toutes nuances 
L' EGGLI-WEIBEL, rue Dufour 17, BIENNE 

Il 101.) C Successeur de l'atelier Albert Wyss, Renan 1677 

H O R L O C E R I E S O I G N É E 

Georges-Jules Sandoz 
Successeur de Sandoz & Breilracycr et de J1 Cnlamc-Uobcrt 

liA CHAUX-DE-FOXOS 
Fournisseurs des Montres argent du Tir fédéral, Neuchâtel 1898, St-Gall 1904 

Grand choix de Montres égrenées pour Dames et Messieurs 
H M*-C PK'.X MODÉRÉS 092 

A . / . 

'••'-"'• V »«ROUES ne fASRlOuE DESSINS El MOOf! U b EN T 0 US PAYS 

Q F F I C B G e n e r a l 'o-i-<— LA CHAUX-DE-FONDS (s«;ssè) 
La plupart des Brevets concernant l'Horlogerie sont enregistrés par cet.offioe I 

FABRIQUE DE BOITES ARGENT ET GALONNÉES 

J. Meier & Cie, SUmier 
Installation moderne. — Boî tes en t o u s g e n r e s . — Spécia­

l i té d e g e n r e s l en t i l l e s e x t r a p l a t e s . 
Prompte et sérieuse exécution. — Téléphone.-

La maison se charge du décor et du finissage .complet 
H 13763 J de la boite. 1285 

WASNER-RUFFIER 
n ;„, ( . CHARQUEMONT (DouBS) "7 
Manufacture d'horlogerie — Fabrique de montres soignées 

bon courant, avec boites argent, argentan et fantaisie 
Commission — €xportalion '— Çros et demi-gros 

Livraison avec garantie de marche et de réglage 
Spécialité de pièces 11%" argent 

Réglage garanti 
Calibre spécial unique, marque ' 

prix sans concurrence possible 
Montre sys tème Roskopf, 

qualité extra-soignée 
P r i x t rèr i a v a n t a g e u x 

PRIX-COURANTS et CATALOGUES ILLUSTRÉS 
p o u r l ' M o r l o g f e r i e e t l a B i j o u t e r i e 

EXÉCUTION SOIGNEE P M S DE 500 CLICHÉS à DISPOSITION EXECUTION SûiGNEE 

Lithographie-Typographie R. Haefeli & C10 

L u C h a u x - t i c - F o n d s , I t u e L e o p o l d Itobci-t , V.i M» e t < ï 

•> "«jssraesa:-

• 
-
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FRBRIQÜE LR CHRPELLE 

MANUFACTURE D'HORLOGERIE 

GRANDJEAN 
Höiisq i Le Locle (Suisse) »21 

d9'" ancre, lépinc ct savonnelle, 
mouvement soigne, réglage 

de precision, montre extra-plute 

ÄF * * 

•18rl 19'" ancre, lépinc el savonnelle 
échappement levees vi>ibles, 

réglage garanti 

QSÜ2» 
•»«OS» 

19'" ancre à balancier visible, cxlra-plale, bon marché, réglage garanti 

Nouveauté 
La montra B . V . D . 

c'est l'idénl 
de l'horlogerie 

Lu montre , , B . V . D. " . balancier visible au centre du fond de la boite et 
grande seconde au centre du cadran.— Montre ancre 19'" échappement, 

levées visibles, mouvement soigné, réglage de précision. 

Manufactures de montres 

Obrecht & C° 
Granges (Suisse) 

Spécialité de m o n t r e s Sys t ème 

Roskopf en toutes grandeurs 

et genres et en tous métaux 

Fabrication mécanique — Système américain 

Interchangeabilité parfaite 

Qualité garantie 

La plus impor tan te et la 
ancienne fabriqu 

ontres sys tème Roskopf. 

8 0 0 o u v r i e r s 

mt 

mm 
AS 

55» wmm 

Çoc/éfé J{orlogère 
7(econvilier 

mm m 

Fabrication mécanique. — Usines électriques. 

SPÉCIALITÉS : 

Montres métal, système Roskopf 
de 1(i à 24 lignes 

Mouvements systèmes Roskopf interchangeables 

types variés 

Production 

mensuelle 

montres cl 

mouvements. 

Qualité garantie. Prix avantageux. 

Nouveautés brevetées 

Société anonyme par actions. . 1442 

111691.1 Directeur , (i. Rnedin. 

Maison fondée en 1902. 

^ 

m 

. • 
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flanufacture d'Horlogerie 
S o n v i l i e r (Suisse) 

TÉLÉPHONE Maison fondée en 1830 Marque de fabrique déposée Adresse télégraphique : Glor ia , Sonvilier 

$'$ Expor tat ion et genres pour tous les pays du monde ?/? 

Spécialités de montres plates, extra-plates et extra-minces, ancres fixes, 17, 18 et 19 lignes 
levées visibles, doubles plateaux, mise à l'heure au pendant, extra solide 

Demandez les monlres G L O R I A qui sont livrées garanties comme bienfaelure, fini, réglage, élégance et solidité. 
Les montres „GLORIA" se fabriquent en trois qualités, avec boîtes or, argent, acier, niel, vieil argent, 

frappes, métal et fantaisie, verres et savonnettes. 

I r e q u a l i t é 2 m e q u a l i t é 
e x t r a so ignée so ignée 

réglage de précision, serré à 10 réglage garanti à 'M secondes 
secondes dans les dans 

deux positions et accompagnée 
d'un bulletin de marché. I c s « l e" x positions 

3me q u a l i t é 

b o n n e m o n t r e c iv i le 

garantie réglée à 1 ininulc 

au pendu 

La fabrique ne traite qu'avec maison de gros et offre monopoles pour la renie exclusive de ses produits avec marque « Gloria». 

H10541 I 0S9 Pour renseignements, catalogue illustré et prix, s'adresser à la 

flanufacture de Hontres „ G L O R I A " à Sonvilier près Chaux-de-Fonds (Suisse) 
C h a q u e p i èce e s t a c c o m p a g n é e d 'un b u l l e t i n d e g a r a n t i e 

IIJjp- Personnel expérimente pour la fabrication des montres à hauteur minime. 

> 

LA FABRIQUE D'HORLOGERIE 

E. KUMMER à Besançon 
reliée par lil spécial à l'Observatoire 

o f f r e : 

Montres de précision 
Grandeur 19", verre et savonnette, interchangeabilité absolue, livrées avec bulletins de mnrclie 

au nom et marque de l'acheteur 

Q u a l i t é AA. — Montres avec bulletins de l'Observatoire de Besançon, avec épreuves thermiques. 
Q u a l i t é A. — Réglages à 10 secondes m a x i m u m , qualité spécialement construite pour l'obtention des 

bulletins de marche délivrés par les villes de Bienne, La Chaux-de-Fonds, Le Locle et Sl-Imier. 
Q u a l i t é B . — Réglages à 10 secondes maximum du 

PORTE-PITON MOBILE BREVETE S.G.D.G. 
plal au pendu, sans épreuves thermiques. 

Se font en or, a r g e n t , ac ie r e t m é t a l . 
. rnANCE CT ETnAllf.EH 

Nouvelle montre 11 lignes ancre 
calibre et encliquclagc déposés, q u a l i t é u n i q u e comme 
bienfaelure, réglage et prix déliant absolument toute 
concurrence. 

Toutes ces montres sont pourvues du dispositif de 
réglage comme dessin ci-contre, breveté en France el a 
l'étranger, permettant la retouché rapide et facile, et 
sans jamais enlever le balancier du mouvement. 

Grande facilité pour le rhabillcur en cas de rempla­
cement du spiral, il 270 c i:t:tl 

Montres extra-plates, petites et grandes pièces 
qualité garantie 

GRAND CHOIX DE FANTAISIES 

^ H £ § 

feb-
Spécialités pour l'Allemagne et l'Autriche 

-*- Rep ré sen t an t s sont demandés pour tous pays •-*-
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j 

MÉDAILLE D'OR 

PARIS 1900 

MÉDAILLE D'OR 

LYON 1894 

"u: 5JTÏ8* 

Des échantillons sont envoyés sur demande et des 

calibres spéciaux seront réservés pour commandes im­

portantes. H5Ü5C 102:5 

Le monopole de vente est offert pour plu­
sieurs pays. t 

MRNUFRCTURE DE MONTRES 

GEISMAR & C 
B E S A N C O N 

IE 

Fabrication complète, boîtes et mouvements 
Interchangeabilité réelle et absolue 

obtenue par les procédés mécaniques les plus modernes 

Qualité, marche et réglage garant is 

Montres en tous genres de boîtes 
de !) à 19 lignes 

cylindre el ancre, lépines et savonnettes 

Nouveaux calibres plats, 18 et 19 lig. ancre 
Qualité soignée et réglage de précision 

Mécanisme de remontoir spécial, doux cl solide 

Grand choix de fantaisies or pour dames 
Joa i l l e r ies , c i s e lu re s , e tc . , e t c . 

PRIX SANS CONCURRENCE A QUALITE EGALE 

Y^ Manufacture d'à{orlogerie 

V. Ph. Gindrat-Mathez 
Marque de fabrique déposée 

H O R I Z O N 

<£•# 

Tramelan 

Contres anere de précision 
e x t r a s o i g n é e s 

levée visible, double plateau, plates et extra=plates, lépine et 
savonnette, 19 lig. (16 size) \TU lig. (12 size) 

F a b r i c a t i o n m é c a n i q u e pa r p rocédés les p lus m o d e r n e s . 
Interchangeabilité absolue. 

1649 H3779J Mise à l 'heure au pendant très sol ide. 

Les montres H o r i z o n se font également 
en pièces cylindre très soignées et en tous genres 
de boites o r , argent, métal, acier haute fantaisie. 

Pr ix sans c o n c u r r e n c e à q u a l i t é éga le . 

P:è:es de rechange finies et interchangeables. 
Catalogue illustré sur demande. 

Imp' imerie de la F é d é r a t i o n h o r l o g è r e s u i s s e (R Haefeli & Cie), C h a u x - d e - F o n d s 


